
 

La Société des Cabinets et Pharmacies Vétérinaires du 

Cameroun (CAPHAVET) 

Célébration des 25ans 

COMMISSION SCIENTIFIQUE 

12 et 13 novembre, Bois de Mardock,  Ngaoundéré, 

Synthèse des recommandations 
L’an deux mil dix-huit, les 12 et 13 du mois de novembre, se sont déroulés à la salle des conférences 

du Bois de Mardock de la Communauté Urbaine de Ngaoundéré, les cérémonies marquant les 25 

ans de la société des cabinets et pharmacies vétérinaires du Cameroun (CAPHAVET). Au cours de 

ces activités, plusieurs communications scientifiques et techniques ont été présentées. Les 

principales sont les suivantes : 

1- La place du vétérinaire dans le développement de l’élevage par Dr Albert Douffissa de 
Boehringer Ingelheim (BI) 

2- La distribution des médicaments vétérinaires : état des lieux et perspectives par Dr Azibé 

Mazra, Directeur Général de CAPHAVET 

3- La Péripneumonie Contagieuse Bovine (PPCB) en Afrique et au Cameroun : épidémiologie 

et stratégie de lutte par Dr Yaya Aboubakar du Laboratoire National Vétérinaire 

(LANAVET) 

4- Etat des lieux et perspectives du mandat sanitaire vétérinaire au Cameroun par Dr Ndongo 

Casimir, Directeur des Services Vétérinaire (DSV), MINEPIA 

5- La résistance bactérienne aux antibiotiques : implication en médecine vétérinaire, par le 

laboratoire KELA, Belgique 

6- Les faux produits : une menace plane sur vos animaux et votre famille, présenté par le 

laboratoire CEVA, France 

7- Faut-il vacciner contre la fièvre aphteuse ? par le Dr Mamoudou du laboratoire Boehringer 

Ingelheim (BI) 

Ces différentes présentations ont permis d’échanger intensément sur les métiers de la médecine 

vétérinaire qui font de ce corps des « biopolytechniciens ». Les possibilités d’affaires, de 

financement, les difficultés rencontrées et les pistes de solution pour booster le secteur des 

productions animales ont été amplement discutés.  

 

 

 
 



Au terme de ces présentations et échanges, les recommandations ont été les suivantes :  

1- Il faut renforcer la formation des médecins vétérinaires pour aller au-delà des 800 dont dispose 

le Cameroun actuellement, nombre très insuffisant pour la mise en œuvre du mandat sanitaire 

et un développement considérable de l’élevage ; 

2- Les médecins vétérinaires doivent être encouragés à s’installer en clientèle privée dans les 

régions autre que le centre et le littoral pour un maillage efficace du territoire national ; 

3- Les institutions financières doivent accompagner les acteurs des différents métiers de la 

profession vétérinaire à se mettre en place et à se développer ; 

4- Les universitaires doivent mettre sur pied des recherches permettant d’évaluer l’impact 

économique des maladies sur la rentabilité en élevage ; 

5- Les populations doivent travailler en synergie avec les autorités pour mettre fin aux vols du 

bétail, aux phénomènes d’enlèvement et de demandes de rançon qui découragent et amènent 

de plus en plus les éleveurs à migrer vers les villes pour exercer d’autres activités ;  

6- Les éleveurs doivent également améliorer les conditions salariales et de vie des bergers afin 

qu’ils ne soient pas d’éventuels complices des phénomènes susmentionnés ;  

7- L’Ordre National des Vétérinaires du Cameroun (ONVC) soutenu par les autorités doit mettre 

tout en œuvre pour assainir le secteur des médicaments vétérinaires par des mesures et actions 

fortes pour lutter contre la contrefaçon et les faux médicaments ;  

8- Les autorités Camerounaises doivent reprendre les efforts d’éradication de la Péripneumonie 

Contagieuse Bovine (PPCB) ; 

9- Les autorités doivent mettre sur pied un cadre pour l’application et l’opérationnalisation du 

mandat sanitaire au Cameroun ;  

10- Les praticiens doivent faire autant que possible un antibiogramme et utiliser des antibiotiques 

spécifiques plutôt qu’à large spectre pour éviter le phénomène de résistance. 

 

 

 


